
DÉCLARATION DE MME JOËLLE FREBAULT
à l’occasion de la visite officielle

de M. Gérald DARMANIN, Ministre de l’intérieur et des Outre-mer

et de M. Philippe VIGIER, Ministre délégué chargé des Outre-mer

prononcée à Atuona, le 18 août 2023

en sa qualité de 1ère Vice-Présidente de la Communauté de Communes des îles Marquises,

Maire de la Commune de Hiva Oa.

- Seul le prononcé fait foi

Monsieur le Ministre de l'Intérieur et des Outre-Mer,

Monsieur le Ministre délégué chargé des Outre-Mer,

Monsieur le Haut-Commissaire de la République,

Monsieur le Président du gouvernement de la Polynésie française,

Monsieur le Sénateur de la Polynésie française,

Monsieur et madame les Députés de la Polynésie française,

Messieurs les Ministres du gouvernement de la Polynésie française,

Chers collègues Hakaiki des îles Marquises,

TUNANE TUEHINE,

KAOHA NUI IA TATOU PAOTU,

Monsieur le Ministre de l’Intérieur, c'est avec un immense honneur et une profonde joie que nous vous

accueillons sur notre île de Hiva Oa, au cœur des Marquises. Votre présence parmi nous, presque deux ans

jour pour jour après la venue de notre très cher Président de la République, est le témoignage vivant de la

solidarité et du lien indéfectible qui unit les enfants de la Terre des Hommes à la Nation française.

Kaoha nui et bienvenue au Président du gouvernement de la Polynésie française et ses ministres que nous

accueillons pour la première fois aux Marquises depuis leur élection.

En ce jour solennel, nous tenons à réaffirmer avec fierté notre profond sentiment d'appartenance à la

grande famille de la République française, sans que cela ne constitue un antagonisme de quelque sorte que

ce soit avec notre identité polynésienne. Depuis des générations, nous entretenons un lien fort et intime

avec la France, qui transcende les distances géographiques et relie nos cœurs à une histoire et des valeurs

communes.



C’est là, peut-être, tout le paradoxe marquisien ! Tout en étant parmi les îles les plus éloignées de la France

métropolitaine, nous sommes certainement les plus attachés à ce lien de la nation. A l’heure où les regards

géopolitiques se tournent de plus en plus vers l’immense Pacifique, nous mesurons la chance d’être accolé

à la France, mais aussi de contribuer à témoigner de la richesse de la République par notre culture, notre

histoire et notre diversité.

Je tiens également à exprimer nos plus sincères remerciements au Président de la République pour son

soutien inestimable en faveur de l'inscription des Marquises au patrimoine mondial de l'UNESCO. Cette

reconnaissance internationale de l’originalité de notre patrimoine naturel et culturel est aussi une

responsabilité que nous sommes prêts à assumer. Celle de s’engager pour préserver ces richesses pour les

générations futures.

Permettez-moi, M. le Ministre, de solliciter à nouveau la solidarité nationale pour nous accompagner dans la

concrétisation d’un projet particulièrement symbolique : le retour en terre sacrée de nos objets nés de la

main de nos ancêtres. La commune de Hiva Oa a déjà obtenu l’engagement écrit de deux musées

européens pour des prêts de longues durées voire même une restitution complète de centaines d’objets

anciens.

Nous demandons désormais l’accompagnement de l’Etat pour financer la mise aux normes muséales

internationales de notre centre culturel communal. Nous récupèrerons ainsi, en même temps que nos

objets, la partie manquante de notre âme.

Aujourd'hui, nous nous trouvons à la croisée des courants, entre le respect profond de nos traditions, de

notre culture et de la nature qui nous entoure, et un avenir vibrant de promesses et d'opportunités. C'est

dans cet équilibre que naît le Marquisien moderne, qui puise sa force et son identité dans la richesse de

son héritage tout en se tournant résolument vers les horizons nouveaux.

Être marquisien aujourd’hui, c’est célébrer nos danses, nos chants et nos cérémonies sacrées, respecter les

anciens et apprendre de leur sagesse, tout en encourageant la jeunesse à s'épanouir dans un monde en

constante évolution. Ensemble, en tant que peuple marquisien, nous continuons de tresser les fibres qui

relient nos racines profondes à la modernité qui nous entoure. C'est avec une grande joie que nous

accueillons le Pays et l'État à nos côtés dans cette aventure.

Les Marquises restent fermement ancrées au sein de la grande famille polynésienne mais nous aspirons à

un développement endogène durable qui sera possible grâce à une réforme institutionnelle que nous

appelons de nos vœux.



Nous sommes fermement convaincus que le destin des enfants de la Terres des Hommes ne peut être

décidé que par eux-mêmes. Nous sommes les gardiens de nos traditions et les artisans de notre avenir.

Comme il apparaîtrait saugrenu que l’avenir de Tahiti soit décidé par un autre archipel, l’inverse est tout

aussi vrai. C'est pourquoi nous croyons fermement que les décisions qui influent sur notre développement

ne devraient plus être prises si elles ne sont pas le fruit d’une décentralisation bien réelle des pouvoirs.

Il est temps que nous prenions le gouvernail de notre propre destinée. L’épanouissement de notre archipel

doit être guidé par nos besoins et nos priorités, avec les valeurs de la République. Nous possédons une

connaissance intime de notre terre, de notre environnement et des défis uniques auxquels nous sommes

confrontés. C'est cette connaissance qui doit servir de boussole à notre développement des Marquises par

les Marquisiens et pour les Marquisiens, afin de garantir un horizon durable et épanouissant pour nos

générations présentes et futures.

L'heure est venue d’écrire un nouveau chapitre de notre histoire. Notre archipel a tant à offrir au reste du

monde, et nous devons faire en sorte que son développement soit à la hauteur de son potentiel.

Telle une grande pirogue double traditionnelle, notre archipel navigue vers son avenir. Les deux coques de

notre identité, Marquisienne et Française, propulsent notre voyage, guidées par le vent de l'unité. Notre

équipage, TAMA ENATA unis et solidaires, est prêt à affronter tous les défis qui se dressent devant nous.

Monsieur le Ministre, votre présence parmi nous aujourd'hui renforce nos liens et ravive notre

détermination à construire un destin meilleur pour les Marquises, la Polynésie et la France toute entière.

Merci de partager ce moment important avec nous, et que notre collaboration soit l’étoile qui guide notre

pirogue vers un avenir prospère.

Pour conclure monsieur le Ministre de l’Intérieur, sur le site sacré de UPEKE, nous vous avons baptisé « TE

TOA HAKAIKI », qui réunit les notions de chef et de guerrier, et qui signifie en somme « le chef de

guerre ». Que ce nom vous porte dans vos combats futurs et puissiez-vous nous revenir lorsque vous serez

le barreur de nos grande pirogue commune.

Transmettez nos salutations à notre Président de la République, TE HAKAIKI TAHA OA !

Vive les marquisiens, Vive les Marquises, Vive la Polynésie française, Vive la France !

KOUTAU NUI


